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Nécrologie 

Deux anciens Maîtres d'Équipage, dont la carrière de 
Veneurs commença au siècle dernier, viennent de s'étein-
dre : le Marquis de Pontoi-Pontcarré, et le Baron Gontran 
de Dorlodot. 

Le Marquis de Pontoi-Pontcarré avait fondé, en 1888, 
l'équipage de Villebon. Pendant dix ans, il chassa le cerf 
à Dreux, Cerisy, et en déplacement en Côte-d'Or: Sa meute 
était composée de petits lots de chiens représentant plu-
sieurs races : Poitevins, Saintongeois, Chambray, Billy, 
Fox-hounds...; il disait avoir ainsi toujours les chiens que 
nécessitaient les circonstances, et ses succès étaient bril-
lants. 

Le Baron de Dorlodot reprit en 1906 le Vautrait du 
Tardais qu'avait créé son père, en achetant en 1874 les 
chiens du Comte de Chavagnac. Monté sur un grand pied, 
ce vautrait connut pendant trente années des succès sans 
nombre, avant d'être mis dans la voie du cerf en 1908 et 
démonté en 1914. 

Les forêts de Senonches et de la Ferté-Vidante furent 
les principaux terrains de chasse de M. de Dorlodot; il y 
attaquait toujours de meute à mort et sans relais, même 
au vautrait. Les fox-hounds de ce dernier n'avaient pas 
de nom, mais un numéro marqué sur le flanc gauche; le 
Baron de Dorlodot aimait surtout attaquer les grands san-
gliers, et ce moyen, disait-il, lui permettait de ne pas trop 
s'attacher à ses chiens. 

La Société de Vénerie prie les familles du Marquis de 
Pontoi-Pontcarré et du Baron de Dorlodot, de bien vou-
loir accepter ses très vives et plus sincères condoléances. 
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